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Un drôle de rêve 

Cette histoire est racontée par Jeanne, une fillette de 10 ans. 

Elle visite le musée du Louvre avec sa tante Sandrine. 

J’étais obligée d’attendre tante Sandrine. 

Elle n’en finissait pas d’admirer les œuvres du Louvre. 

Assise sur une banquette du musée, je patientais tout en 
observant un immense tableau représentant un roi. 

Avec son manteau bleu brodé de fleurs de lys, sa perruque aux 
longs cheveux et son épée, il était impressionnant. 

À force de le contempler, j’ai eu l’impression que le personnage 
me regardait. J’ai senti mes paupières tomber. Puis il a fait 
chaud, très chaud. C’était bizarre. 

Je suis passée dans un tunnel. Il y avait des tas de couleurs, de 
drôles de bruits. 

Quand je me suis réveillée, c’était incroyable ! Je ne portais plus 
mon pull et mon jean ! J’étais habillée d’une longue robe brune 
serrée à la taille, ornée de rubans et je me trouvais dans un 
couloir aux murs de pierre. J’allais chercher la sortie, quand un 
groupe de filles est apparu. Toutes riaient aux éclats. 

Elles étaient déguisées de robes semblables à la mienne, 
certaines avec des rubans de couleurs différentes. Quand elles 
sont passées devant moi, j’ai arrêté l’une d’entre elles : 

- Qu’est-ce qui se passe ? ai-je demandé. 

D’un air étonné, elle m’a dit : 

- Mais qui êtes-vous ? Je ne vous ai jamais vue. 

La fille devait avoir mon âge. Des cheveux roux, la peau très 
claire, elle tenait un sachet de macarons. 

J’ai répondu : 

- Euh… Je suis nouvelle. 

- Ah ! Je ne savais pas qu’il y avait une nouvelle pensionnaire à 
l’école de Saint-Cyr. Je m’appelle Henriette de Crécy. Et vous ? 

- Jeanne Balichon. 

- Jeanne, voulez-vous un macaron ? On dit qu’à la cour, tout le 
monde les adore. Notre roi le premier. 

J’ai plongé ma main dans le sachet. Je l’ai remerciée avant de 
demander : 

- Mais où vont toutes ces filles ? 

- Voir les costumes de la pièce. 

- Quelle pièce ? 

- Les plus grandes d’entre nous vont jouer la pièce de théâtre 
Esther, écrite par monsieur Racine. Savez-vous que les costumes 
qu’elles porteront sont ceux qui servent habituellement pour les 
ballets du roi ? 
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- Du roi ? ai-je répété bêtement. 

- Mais oui ! Connaissez-vous la nouvelle ? 

- Euh non, je ne sais pas. 

- Le roi Louis en personne viendra assister à la représentation. 

- Le roi Louis … 

 

Je ne me souvenais plus très bien quel était le numéro du roi 
Louis qui vivait à l’époque de Racine. 

- Louis XIV bien sûr, a répondu Henriette. Comme vous êtes 
bizarre ! Mais d’où venez-vous ? 

 

Je n’étais pas certaine de vouloir dire à Henriette que j’habitais 
au quinzième étage d’un immeuble, que ma tante Sandrine 
conduisait une voiture électrique et que je venais de passer en 
CM2. 

- Je viens d’assez loin, ai-je répondu. Mais j’irais bien voir les 
costumes. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 


